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Je ne comprends vraiment pas le refus de passeport à votre fils. L’intérêt politique
n'est pas assez pressant pour qu'on fasse ce refus à tout le monde. Et si  une
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exception est possible comment l'Impératrice ne l’ait-elle pas obtenu pour vous ?
Conséquence, il ne faut être ni le sujet, ni la femme d’un souverain absolu. Qu'est-
ce que cela présage pour votre fils Paul s'il y va, et comment se dispensera-t-il d’y
aller ?
Je ne trouve pas que la lettre du duc de Nemours fût nécessaire. C'est faire bien de
l’honneur au marquis de Londonderry. Et certainement il ne fallait pas lui rappeler
qu’il  avait  dîné  aux  Tuileries.  Ce  fou  impertinent  répliquera,  peut-être.  Où
s'arrêtera la correspondance ? Qui aura le dernier ? Pour tout le monde, il n’y avait
qu’une chose à dire, c'est le gouvernement qui n’a pas ratifié la promesse faite à
Abdelkader ; il en avait le droit ; lui seul répond de la façon dont il en a usé. J’aurais
volontiers accepté de nouveau aujourd'hui cette responsabilité comme je l’ai fait à
la tribune, au moment même du fait.
Je ne doute pas que les détails de Mad. de Laigle sur l’intérieur de Claremont ne
soient exacts. Ils sont parfaitement d'accord avec ce que j’ai vu et recueilli moi-
même dans ma dernière visite. La famille est un faisceau délié, et personne n'est en
état de le renouer.
M. Molé connaît beaucoup mieux l'assemblée que moi. Il se peut qu’il ait raison de
croire que, si le président ne fait rien avant sa réunion, il est perdu. Je crois de mon
côté que, s’il fait quelque chose, j’entends quelque chose d’isolé et d’irrégulier, il
est perdu. Le public ne comprendra pas la nécessité et lui donnera tort. Je rabache
; pour faire de telles choses, il faut avoir une veille, et un lendemain, grands tous
les deux. L’urgence du péril, les fautes de l'Assemblée peuvent fournir une occasion
et un prétexte ; personne ne les voit aujourd'hui. Et la preuve que j'ai raison, c’est
que  personne,  absolument  personne  ne  veut  prêter  au  Président.  Le  moindre
concours pour un tel acte, s'il y avait un péril imminent et un peu de confiance dans
le succès, il se trouverait des poltrons même pour y aider.
Avez-vous des nouvelles de Montebello, et savez vous où l'on peut lui écrire ?

Onze heures
Pas de lettre. Pourquoi ? J’ai peur que ce refus de passeport ne vous ait donné une
mauvaise journée, puis une mauvaise nuit. Il faut attendre à demain pour le savoir.
Adieu, Adieu
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